
Chers amis, 

Vous n’imaginez pas le plaisir qui est le mien de nous retrouver ensemble. Sans ce 
plaisir de nous retrouver, je n’aurais pas le plaisir de militer et encore moins de vous 
représenter. Merci à vous. 

Vous me permettrez d’avoir une pensée émue pour Jean Louvel et Augustin 
Dreuslin. J’ai pour ma part l’impression qu’ils sont toujours parmi nous. Ils nous ont 
beaucoup appris et surtout beaucoup légué. 

///// 

Je souhaite avant toute chose rassurer les sportifs, de nature inquiète : mon discours 
devrait se terminer vers 20H00 ce qui permettra à chacun de se rendre devant les 
écrans pour le match. A ce sujet, c’est dire si j’ai pris la dimension de mon mandat de 
parlementaire, j’ai regardé en entier la demi-finale de jeudi dernier. Je n’en reviens 
toujours pas moi-même. Avec un ballon pour chacun des joueurs nous aurions eu 
plus de buts mais il parait que cela n’est pas possible. Dommage. 

Plus sérieusement, avant toute chose, vous me permettrez de saluer et d’excuser 
quelques-uns d’entre nous. Cela ne sera qu’indicatif tant je ne pourrai citer tout le 
monde, et ce quel que soit grade et fonction. 

///// 

Je suis revenue Jeudi matin d’une semaine complexe. Il est inutile de le nier. Mais 
autant je me refuse à dire que tout va bien, autant je me refuse à dire que tout va 
mal. 

Bien évidemment je suis consciente de la détresse sociale de bon nombre d’entre 
nous. Bien évidemment je suis parfaitement lucide sur la crise démocratique et 
institutionnelle qui nous frappe. Mais je me refuse à dire que tout va mal pour cinq 
raisons : 

La première parce qu’enfin nous notons des indicateurs positifs. Je n’ai pas 
totalement apprécié à titre personnel la campagne « oui ça va mieux ». Elle 
était prématurée dans les termes. Mais il est par contre nécessaire de dire, 
affirmer, avec détermination et modestie, que des signes positifs se dessinent :  

Le taux de chômage est en baisse: (-0,4% ) et les recruteurs constatent 
tous un mouvement de fonds dans la publication d’offre d’emplois 

Le secteur du bâtiment reprend de la vigueur et chacun sait son rôle 
moteur dans l’économie 

La consommation des ménages reprend: +1,6%  

Le PIB est en croissance : +1,6% 



Le pouvoir d'achat des français est de nouveau en hausse quand bien 
même cela reste modeste: +1,7% 

La seconde parce que la France vit une situation par bien des aspects 
privilégiée, et j’emploie ce terme volontairement. Quand je vois la situation en 
Espagne avec par exemple les retraités ou fonctionnaires amputés de 20 à 30 
% de leurs revenus, en Italie avec les contrats flexibles qui appauvrissent 
effroyablement ceux qui l’étaient déjà, et maintenant l’Angleterre qui n’est pas 
au bout de ses peines avec la dépréciation de la Livre, alors je ne peux 
m’empêcher de dire que notre Nation résiste plutôt bien aux violences du 
monde moderne. 

La troisième parce que notre bilan est imparfait mais positif et de Gauche. 
Vous avez sur les tables, pour celles et ceux qui ne l’ont pas eu, mon 4 pages. 
Il ne s’agit pas de crier victoire, il ne s’agit pas de nous caresser dans le sens 
du poil. Il s’agit juste de rappeler que beaucoup de choses ont été faites. Je 
pense à l’encadrement des loyers à la relocation, aux créations de poste dans 
l’Education Nationale, à la prime d’activités, au dispositif d’embauche dans les 
PME, à la garantie publique pour les impayés de pension alimentaire, au 
compte personnel d’activités… 

La quatrième parce que le programme de la droite arrive. Fin des 35 heures, 
fin du non cumul des mandats, coups de canif dans le droit du travail, 
suspicion sur les bénéficiaires des minimas sociaux. Voilà ce qui nous attend 
si la Droite gagne en 2017. Pour finir de s’en convaincre, il faut relire la loi 
travail telle qu’elle est revenue du Sénat. C’est effarant. 

La cinquième parce que je ne veux pas emboîter le pas de celles et ceux qui 
tablent sur la chute du PS pour essayer de mieux rebondir. Le sort personnel 
d’un parlementaire est moins important que celui de son parti, il faut le 
rappeler car cela ne semble plus évident pour tout le monde. Il n’est pas 
tolérable qu’une minorité de parlementaires refuse les décisions prises très 
majoritairement en Groupe. Aucun Maire, aucun Président de Conseil régional 
ou départemental ne l’accepterait sinon il ne pourrait plus gouverner. Je 
n’accepte pas la stratégie du pire de certains. François Hollande rappelait 
récemment que nous avions ce travers de trouver la Gauche formidable une 
fois revenu dans l’opposition. Il me semble donc nécessaire de garder un 
esprit critique mais objectif. 

Pour toutes ces raisons vous pouvez compter sur moi pour être à vos côtés sur le 
terrain, pour nous rassembler, pour porter des messages constructifs. Je continuerai 
de le faire avec modestie et détermination, en m’y consacrant entièrement avec le 
mandat unique que j’ai choisi. 

 



______________________ 

Il est temps de conclure car comme dit un de mes collègues à l’Assemblée pour 
espérer un peu de succès il vaut mieux être succinct.  

Nous serons 200 à fouler de nos pieds le sol de ce bel espace chargé de symbole 
puisqu’il a vocation à accueillir nos enfants et à leur apprendre à vivre ensemble. 

Merci à Christophe Fouillère pour sa présence. Merci à Monsieur le Maire pour 
l’organisation, merci à toutes celles et ceux qui ont participé de près ou de loin à ce 
rassemblement. Je souhaite garder la franchise qui caractérise nos relations, 
entretenir la fraicheur parfois de nos désaccords. Et je n’oublie pas grâce à qui j’ai la 
chance d’être parlementaire. Vous-même tous ici présents. 

Ne l’oubliez jamais, la Fraternité est comme le bonheur, elle ne fait du bruit qu’en 
s’en allant. Je sais qu’ici nous l’entretenons avec soin.  

 

 

 


